
82F          Quelques filles de trop.

Seul au bar, un demi à la main, seul, non, presque seul,
Quatre' ou cinq filles, qui jouent du regard, oui, non, peut-être.

Il fait froid dans la vie de celui qui vit seul.
Le temps se lie d'oubli, pour quelqu'un qui vit seul.
Ça fait mal quand le soir, un demi à la main,
Il raconte' au comptoir, ses envies, ses chagrins.
  Il fait froid dans le lit, de celui qui vit seul.
  L’œil humide' qui supplie, ce n'est pas pour sa gueule.
  Ça lui fait mal au cœur, de voir ces filles là-bas, 
  Pour lui ce n'est plus l'heure', elles le lui disent tout bas.

Dans ce bistrot, 
Y a quelque chose qui fait mal à ma vie,
Y a quelques filles de trop.
Y a quelques filles de trop.

Elle a les cheveux noirs, et les yeux du bien-être.
Elle a l'âge de l'espoir, le besoin de paraître.
Elle regarde partout, elle' ne me voit même' pas,
Que peut faire' un vieux fou, sinon de rester là.

Dans ce bistrot, 
Y a quelque chose qui fait mal à ma vie,
Y a quelques filles de trop.
Y a quelques filles de trop.

Mon demi est fini, je paie et je m'en vais.
J'ai rêvé, faut qu' j'oublie, ça fait mal au concret.

Dans ce bistrot, 
Y a quelque chose qui fait mal à ma vie,
Y a quelques filles de trop.
Y a quelques filles de trop.
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